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En 1775, l'occasion tant désiré de satisfaire ses goûts militaires
se présenta enfin. Il joignit l'armée anglaise dès le commencement
de la guerre, en qualité de volontaire et rendit des services réels
au siège de St. Jean, où il fut sérieusement blessé. Cependant
malgré ces événements et malgré sa blessure, il eut assez de loisirs
et se trouva assez bien pour épouser, en 1778, Catherine de Hertel,
fille, si nous ne nous trompons pas, du seigneur de Rouville.
Quatre fils et trois filles furent les fruits de ce mariage. Lorsque
la paix fut faite, il choisit le Manoir de Beauport pour cri faire Sa
résidence, où,comme M.de Gaspé nous l'apprend dans ses intéressants
Mémoires du temps passé, monsieur et madame de SalaberrY,
entourés de leurs enfants, vivaient des plus heureux et offraient la
plus gracieuse et la plus cordiale hospitalité à tous.

En 1791, Son altesse royale le Prince Edouard, depuis le D0c
de Kent, arriva à Québec à la tête du 60e régiment. Le prince
et le seigneur devinreht bientôt des connaissances intimes, mêmDe
des amis dévoués. Une correspondance réguli&re ne tarda pas à
s'établir entre eux.

En 1796, le Duc de Portland, alors secrétaire de la colonie, regarda
favorablement un projet qui ressemblait peut-être au plan d'établis,
sement militaire que Louis XIV avait conçu, et ce fut ce projet qule
Lord Dorchester, gouverneur en chef, tenta de mettre à exécution-
Les seigneurs du Bas-Canada étant restés sans autre occupation
que l'administration de leurs propiétés, qui leur imposait peu
de travail et encore moins de responsabilité, ils se trouvaient
à vivre dans des loisirs peu enviables et à avoir peu d'occupatio0
digne d'eux. Ils avaient fait sans réserve leur soumission à leulr
nouveau souverain : niais ils n'étaient pas ou croyaient n'être pas
regardés avec confiance par ce dernier. Aussi, est-il probable
que dans le but d'adoucir un préjugé aussi regrettable, d'utiliser une
influence certaine, Lord Dorchester, en 1796, conçut le projet de
lever un régiment canadien, Louis Ignace de Salaberry devant 1
avoir le grade de major. Ce projet semble avoir été un essai qui
ne répondit pas à ce qu'on ci attendait; car le régiment se débanda
au bout de deux années. Nonobstant, la divise Try us " Essaie
nlous," qui était sur le drapeau du régiment, ne fut pas oubliée
dans la suite ; car lors de la guerre de 1812, sur la recommandation
qui fut faite à Sir George Prevost, un nouveau régiment fut
recruté, et on y mit à la tête l'officier dont nons venons de parler
Malheureusement, il fut soudainement frappé de paralysie et oblivo
de céder le commandement à son fils; mais il trouva le bonheur
dans la vie privée et dans les honneurs et les distinctions dont ce
fils devait orner son nom et sa race.


